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À tous les amis, les 
proches, les camarades 
du PRCF, ainsi qu'à 
leurs familles, nous 
souhaitons d'excellentes 
fêtes de fin d'année.
 
Que 2015 permette aux 
Travailleurs d'ouvrir  
les yeux, d'engager  
la lutte et de faire  
en sorte que reviennent  
"Les Jours Heureux"* !

Meilleurs 
voeux

*Programe du CNR (Conseil National de la Résistance)



Crise à la CGT :

Seul le retour aux positions de classe 
rétablira le rayonnement  
et l’unité de combat de la CGT

Déclaration du secteur lutte, syndicalisme et entreprises du PRCF, le 27.11.2014

Sur fond de règlements de comptes au 
sommet, la crise s’aggrave au sein de la 
CGT alors qu’approchent d’importantes 
élections professionnelles.

La question des frais exagérés engagés 
par ou pour certains dirigeants 
confédéraux n’est cependant qu’un 
symptôme. La maladie bien plus grave 
qui frappe la CGT depuis des années, 
c’est avant tout l’abandon par les 
dirigeants confédéraux, mais aussi 
par nombre de cadres fédéraux et 
départementaux, des positions de 
classe et de masse qui ont apporté tant 
d’avancées aux travailleurs salariés au 
fil des luttes du début du dernier siècle, 
du Front populaire, de la Résistance, des 
années cinquante, de mai 1968 et de 
décembre 1995, sans parler les milliers de 
grèves victorieuses menées localement 
pour l’emploi, les salaires et les conquêtes 
sociales. Ces conquêtes ont été le 
résultat de l'action, au cours des deux 
siècles précédents, non seulement des 
Gaston Montmousseau, Pierre Sémard, 
Jean-Pierre Timbaud, Benoît Frachon, 
etc., mais aussi des milliers de militants 
obscurs et anonymes qui ont compris 
le sens du mot solidarité et qui se sont 
organisés en conséquence. L'action a été 
menée non seulement pour obtenir des 
résultats concrets (salaires, conditions de 
travail) mais aussi pour changer la société 
– voire pour changer de société.

Il est grand temps de dresser enfin le 
bilan pluri-décennal de la prétendue 
« modernisation » de la CGT engagée 
dans les années 80, accentuée au 
milieu des années 90 (départ de la FSM, 
demande d’adhésion à la Confédération 
Européenne des syndicats favorable à 
Maastricht, « syndicalisme rassemblé » 
derrière les dirigeants jaunissants de la 
CFDT, refus de l’idée même de construire 
et de préparer le « tous ensemble en même 
temps » contre les attaques redoublées 
du MEDEF, des gouvernements 
maastrichtiens successifs et de l’UE). 
Alors que la CGT de classe a finalement 
gagné tous ses combats historiques, 

quitte à subir des revers et de dures 
répressions provisoires, l’orientation 
pseudo-moderniste engagée sous 
Louis Viannet n’aura conduit qu’à des 
défaites. De Thibault déclarant en 2003, 
au cœur de l’affrontement contre la loi 
Fillon sur les retraites « la CGT n’a pas 
vocation à bloquer le pays ! » à 2014, où 
T. Lepaon explique benoîtement dans Le 
nouvel Économiste qu’…

« … il n’existe à la CGT aucune opposition de 
principe face au patronat. L’entreprise est 
une communauté composée de dirigeants 
et de salariés – là encore, je regrette que 
les actionnaires fassent figures d’éternels 
absents – et ces deux populations doivent 
pouvoir réfléchir et agir ensemble dans 
l’intérêt de leur communauté »,

…cette néfaste orientation vers la 
COLLABORATION DES CLASSES ne 
pouvait conduire, alors qu’existaient 
déjà tant de syndicats réformistes et 
complaisants dans notre pays, qu’à des 
déculottées historiques. D’autant que le 
patronat a radement été aussi brutal 
dans son orientation DE CLASSE et 
DE COMBAT qu’actuellement (Gattaz 
déclarant de manière fascisante que 
«  les syndicats ont été utiles au 19e siècle, 
partiellement utiles puis nuisibles au 20ème 
siècle, nuisibles au 21e siècle ») !

 Mais les dirigeants confédéraux n’ont pas 
seulement abandonné les orientations 
de classe qui fédéraient efficacement 
les travailleurs sur une plate-forme 
revendicative nationale de combat. 
Ralliés à la funeste «  construction 
européenne  » du capital, saluant 
comme un grand «  bouleversement 
démocratique  » (!) le processus contre-
révolutionnaire des années 80/90 
qui a permis la re-mondialisation de 
l’exploitation capitaliste, acceptant 
ce dispositif continental contre tous 
les peuples souverains qu’est la zone 
euromark, ces dirigeants confédéraux 
à la dérive ont condamné comme « 
nationaliste » la défense traditionnelle 
par la CGT du « produire en France » et 

des avancées sociales gagnées dans le 
cadre national, notamment en 36 et en 
45-47, à l’époque où les syndicalistes 
communistes, patriotes et antifascistes 
Marcel Paul et Ambroise Croizat 
mettaient en œuvre le programme 
Les Jours heureux du CNR signé sous 
l’Occupation par la CGT clandestine.

Le brillant résultat de cette euro- 
« modernisation » de la CGT, c’est que 
les salariés reculent gravement sur 
tous les terrains : salaires, pensions, 
indemnités chômage, logement social, 
jours fériés, code du travail, élections 
prud’homales, statuts, services publics, 
conventions collectives, emploi 
industriel, retraites, sécu, etc. ; délestée 
de toute opposition syndicale 
nationale franche et déterminée, 
la social-démocratie au pouvoir 
a désormais les mains libres pour 
ramper devant l’UE et le MEDEF et 
pour participer à toutes sortes de 
guerres néocoloniales sous l’égide 
de l’OTAN ; quant à la droite pseudo-
républicaine des SArko, Juppé, Fillon, 
elle a maintenant un boulevard 
devant elle pour surenchérir dans un 
sens thatchérien et fascisant.

Plus gravement encore, le ralliement 
à l’euro de toutes les confédérations 
françaises ouvre un boulevard aux 
pseudo-patriotes du FN pour feindre 
de défendre la nation et de critiquer 
l’euro – qu’en réalité Marine Le Pen ne 
veut surtout pas quitter (comme le révèle 
une étude attentive du site du FN). Où 
est donc le temps où Henri Krazucki  
appelait à voter franchement NON à 
l’UE de Maastricht et où il défendait le 
produire en France (condition même de 
l’existence de la classe ouvrière française 
et immigrée !) ? La défense du produire 
en France n’étant plus comme telle 
portée par la CGT à l’échelle nationale, 
et les services publics à la française 
étant sacrifiés sur l’autel du fumeux « 
service public européen », le FN a toute 
latitude pour dévoyer le patriotisme 
de millions d’ouvriers exaspérés par 
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les délocalisations liées à l’UE, cette « 
économie de marché ouverte sur le monde 
où la concurrence est libre et non  faussée » 
(art. 6 du Traité de Maastricht) !

Bien entendu, la direction confédérale 
CGT n’est pas seule à avoir dérivé. La 
dérive euro-réformiste a d’abord frappé 
le PCF et sa direction qui, sous couvert de « 
mutation » et de « métamorphose », a renié 
les principes marxistes, répudié elle aussi 
l’indépendance nationale chère à Thorez, 
Duclos et Marchais, et rallié le « Parti de la 
Gauche Européenne  » financièrement et 
idéologiquement inféodé à Bruxelles.

Comble d’hypocrisie, ces dérives parallèles 
des dirigeants mutants du PCF et des 
dirigeants « pragmatiques » de la CGT se 
sont abritées derrière un discours hypocrite 
tenu des deux côtés sur le thème de l’ « 
indépendance », voire de l’ « apolitisme » 
du syndicalisme. C’est au contraire quand 
le PCF militait sur des bases de classe 
et la CGT aussi, que le syndicalisme 
salarié était pleinement indépendant 
du patronat, de la social-démocratie 
et de l’UE ; depuis que le PCF-PGE feint 
de se désintéresser du syndicalisme et 
que la direction CGT fulmine contre « 
la politique », jamais le syndicalisme 
ouvrier n’a été plus DEPENDANT de l’UE, 
de la CES, du gouvernement PS et de la 
Confédération Syndicale Internationale 
(la CSI est pilotée par l’AFL-CIO américaine, 
la centrale liée à la CIA qui dans les années 
50 a fomenté la scission « Force ouvrière » 
de la CGT !), voire du patronat (cf l’affaire des 

fonds secrets de l’UIMM, dont on n’a jamais su le fin 

mot).

Dans ces conditions, il est sain que 
de nombreux syndicats CGT, des 
fédérations, des Unions locales, dépar
tementales et régionales, se rebiffent 

contre la dégénérescence idéologique 
et stratégique des hauts cadres la 
confédération. Non seulement cette 
rébellion n’est pas « destructive », non 
seulement elle n’a rien à voir sur le fond 
avec un « complot », mais elle est salutaire 
comme le fut en 2005 le vote du CCN de la 
CGT imposant un « non » à la constitution 
européenne contre l’avis de l’européiste 
B. Thibault !

Il faut à cet égard saluer le rôle pionnier 
des cégétistes du Front syndical de classe 
(FSC) qui, courageusement, ont dénoncé 
les dérives avant l’aube, à une époque 
où il ne faisait pas bon dans la centrale, 
s’opposer aux directions en place…

Plus que jamais, le secteur luttes, 
syndicalisme et entreprises du PRCF, 
dont tous les membres sont des 
syndicalistes actifs ou retraités, appelle 
les syndicalistes de lutte de classe à 
faire front ensemble dans l’intérêt de 
la CGT, de ses bases d’entreprise et de 
l’ensemble des salariés. Les critiques 
superficielles ou malveillantes visant 
les personnes (ou ne pointant que les 
« méthodes » de la confédération), et 

a fortiori les règlements de comptes 
entre dirigeants préférant les luttes 
de places aux luttes de classes, 
exaspèrent les salariés et les détournent 
de l’engagement syndical en faisant le jeu 
des « syndicats » proches du patronat et 
du gouvernement.

Plus que jamais, l’intérêt de la grande CGT, 
dont nous souhaitons vivement le succès 
aux élections professionnelles, est que les 
syndicalistes de classe, dans leur diversité, 
prennent rapidement toutes initiatives 
internes mais aussi publiques pour…

•	 réaffirmer et impulser dans l’action 
une ligne syndicale de classe et de 
masse,

•	 combattre la nuisible UE, sa Troïka 
dictatoriale et son destructif euro, 
tout en travaillant à l’Europe des 
luttes

•	 mettre en place une plate-forme 
revendicative nationale fédérant les 
luttes à l’échelle nationale, ainsi qu’un 
plan d’action et de mobilisation 
préparant l’affrontement « tous en
semble et en même temps » contre 
les contre-réformes patronales, euro
péennes et gouvernementales de 
l’équipe Hollande-Valls-MEDEF.

Il est temps encore que renaisse, par 
l’engagement de ses militants de 
classe et de ses bases combatives 
d’entreprise, une puissante CGT fidèle 
à son histoire, à son drapeau rouge et à 
ses valeurs de progrès social, de défense 
des libertés et de l’indépendance 
nationale, une CGT d’opposition aux 
guerres impérialistes, d’antifascisme 
et d’antiracisme, une CGT de paix et de 
coopération entre les peuples, de rejet 
des discriminations, de solidarité de 
classe entre les travailleurs du monde 
entier.



Le Corbeau 
et le Paon
Dédié aux militants de classe de la CGT  
par G.G. (PRCF et FSC)

 
Plus soucieux d’orner sa cage
Que de garder la basse-cour,
Un Paon consacrait ses jours
A redorer son plumage…

 
Pourtant, sur le poulailler,
L’Aigle brun cerclait sans cesse ;
Et tout ce peuple en détresse
De terreur piaillait, piaillait…

Assoupi, le Coq gaulois
Laissait l’Oiseau de parade,
Encensé par des pintades,
Courtiser l’Oiseau de proie.

Un Corbeau jaloux du Paon
Et friand de bons fromages
Canardait de commérages
Un devis d’appartement :

« O Paon qui faites la roue
Lorsque le prolo végète,
Pour vos tapis, vos moquettes,
Passez voir chez Saint-Maclou ! »

Dès lors, exploitant l’aubaine,
L’Aigle fond sur les oisons,
Crochant poussins, canetons,
Oiseau bleu, Oiseau d’ébène !

 ***

Lutt’ des places, tours de faux culs
Ouvrent la brèche aux rapaces ;
Combat de classe et de masse
Vaut bien mieux que coups tordus !
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Au secours, Sarko revient !�   
L’homme qui a le plus fascisé les 
institutions ces dernières années, avec ses 
lois liberticides bisannuelles, ses atteintes 
au droit de grève, sa xénophobie et son 
islamophobie néo-lepéniste, sa mainmise 
lourdingue sur les médias, est de retour à la 
tête de l’UMP avec ses projets d’arasement 
des acquis du CNR, son bilan antisocial 
tragique, sa reptation devant l’OTAN et 
l’UE de Merkel, sa déstabilisation tragique 
de la Libye et de l’Afrique occidentale, son 
obsession d’aligner le pays sur le « modèle 
» américain, Business-english inclus…

Bravo au pitoyable Hollande 
qui, en deux ans et demi d’euro-austérité, 
d’atlantisme exacerbé, de guerres tous 
azimuts, d’abaissement de la France 
devant Bruxelles, Berlin et Washington, 
de nouvelles lois liberticides signées Valls 
ou Cazeneuve, a réussi à recycler un battu 
du suffrage universel qui traîne plus de 
gamelles juridiques que tous ses rivaux 
réunis !

Mais pour l’instant, nous nous 
contenterons d’une proposition bon 
enfant qui va dans le sens du « choc de 
simplification » hollandien : étant donné 
que Sarko, Fillon, Mariton, Juppé, Bayrou, 
rivalisent chaque jour de propositions 
thatchériennes visant à dégommer les 
retraites, les jours fériés, la Sécu et l’école 
publique, à allonger la durée du travail tout 
en bloquant les salaires, à araser les statuts 

publics, à régionaliser la loi républicaine 
et les conventions collectives, à liquider 
le CDI, le repos dominical, le SMIG, les 
diplômes nationaux, les services publics, 
pourquoi les subtils adhérents de l’UMP 
ne réaliseraient-ils pas une économie très 
substantielle en dissolvant leur ruineuse 
Union Maastrichtienne Patronale et en 
adhérant collectivement et directement à 
l’association « My boss is my totem and my 
enterprise is taboo » ?
Une association qui pourrait aussi 
accueillir Moscovici, Macron, Valls et 
autres « socialistes » énamourés de l’ « 
enterprise » ou du « new management », 
comme Montebourg ?

Autre suggestion : créer enfin le 
Parti unique qui réalisera l’ « union 
sacrée » réclamée par Le Point pour 
liquider la protection sociale. Ce Parti 
Unique, on pourrait le baptiser le 
MERDEF (Mobilisation pour Éradiquer 
la République, les Droits ouvriers Et la 
France). Quelle simplification générale, 
quelle économie d’échelle, quelle gestion 
de la France à flux tendus et « just in time », 
avouons-le !

Et pourquoi continuer bêtement 
d’organiser des élections nationales 
qui coûtent cher et qui ne servent à 
rien puisque, quel que soit leur résultat 
et celui des référendums, les scrutins 
français successifs peuvent se résumer 
ainsi : « il s’agit d’un « grand moment 

de débat démocratique » et à la fin, 
c’est l’Allemagne et M. Gattaz qui 
gagnent » ?

Du coup, les bourgeois grands, moyens 
et petits qui adhèrent à l’UMP (ou au 
PS social-maastrichtien, et qui brûlent 
d’abandonner la fumeuse étiquette « 
socialiste ») pourraient faire de belles 
économies, notre pays « ami des droits 
de l’homme » (parlez-en aux parents de 
Rémi Fraisse) aussi (que de subventions 
publiques à verser en moins !à). Peut-être 
même qu’à l’occasion quelques-uns des « 
bons Français » milliardaires et de droite 
qui placent jusqu’à 420 milliards d’euros 
dans les paradis fiscaux pourraient peut-
être en rapatrier ne serait-ce que 20% pour 
payer leurs impôts : ce qui épongerait 
d’un coup le prétendu « trou » de la Sécu 
ou celui, tout aussi artificiel, des caisses de 
retraites et de chômage ?

Allez, du courage, chers et « pragmatiques » 
adhérents du PS et de l’UMP ! 
Les députés PS et UMP sont déjà en 
train de liquider les départements et les 
communes, bravo ! 
Mais encore un effort : unissez-vous pour 
mettre au clou la démocratie de façade 
qui camoufle de plus en plus mal l’euro-
fascisation et la thatchérisation d’un pays 
qui n’a plus devant lui qu’une possibilité 
s’il veut survivre : entrer franchement en 
résistance.

Présidence de l’UMP : une suggestion  
du PRCF pour faire des économies et réduire 
le millefeuille politique

Par Floréal



Camarades,

Tandis que certains accumulent des 
milliards, ( dans le monde 2 325 milliardaires 
ce partagent 7 300 milliards de dollars et rien 
qu’a Paris 33 milliardaires ce partagent 167 
milliards ) la grande majorité d’entre nous ont 
beaucoup de mal à joindre les deux bouts en 
fin de mois et la pauvreté touche aujourd’hui 
plus de 8 millions de nos concitoyens. 
Malgré les milliards  injecté dans la poche 
des grosses entreprises le chômage explose 
et jette a la rue des milliers de travailleurs 
qui pour survivre font la queue au resto du 
Cœur, secours populaire etc.. Des travailleurs 
qui ne peuvent se loger compte tenu de leur 
situation précaire doivent soit : dormir dans 
la rue, soit dans leur voiture.

Ça ne peut plus durer. D’autres choix 
doivent être fait et c’est possible !

Il faut en finir avec ce capitalisme dévastateur 
et retrouver “Les jours Heureux” (titre 
original du programme du Conseil national 
de la Résistance),  en finir avec la politique 
du capital, en finir avec un gouvernement 
qui se dit de gauche et qui applique des 
recettes de droites, en finir avec la main 
mise de la finances sur les médiats qui sont 
aux ordres... Oui ! d’autres choix existent et 
son réalisables comme :  l’abrogation de 
l’accord de facilitation des licenciements 
(ANI) et du Crédit d’impôt “compétitivité” 
aux entreprises (CICE). Retour aux 37,5 
annuités pour une retraite plaine. Refus 
de toute augmentation de la CSG; 
Remboursement des 30 milliards d’euros, 
par an, d’exonérations de cotisations 
sociales patronales. Baisse des tarifs du gaz 
et de l’électricité de l’ensemble des services 
publics. Défense et rétablissement des 
monopoles publics acquis à la Libération. 
Mise en échec de la “réforme” ferroviaire. 
Mise en œuvre d’un vaste programme de 
nationalisations, incluant l’automobile, la 
sidérurgie, l’énergie, le secteur bancaire et 
la grande distribution.  Rejet de la nouvelle 
phase de décentralisation.

Oui, d’autres choix sont possibles a 
conditions que nous luttions tous ensemble 
et en même temps contre l’euro-austérité 
et les guerres impérialistes à répétition 
(Lybie, Syrie, Afrique...) de Hollande-Valls-
Medef ! A bas l’UE atlantique supranationale, 
antisociale, antidémocratique et belliciste !

Jo Hernandez
Secrétaire national du secteur lutte du PRCF

Les travailleurs des ports  
de Boulogne et Calais manifestent  
à Lille devant le conseil régional

La Voix du Nord, 14 novembre 2014 :

A l’appel de FO et CGT, une centaine de 
marins manifestent devant le conseil 
régional, ce vendredi en assemblée 
plénière. Une action à mettre en parallèle 
avec la grève conduite aujourd’hui dans le 
port de Calais.

Les marins de Boulogne et Calais sont 
inquiets et entendent le faire savoir. Ce 
matin, une centaine d’entre eux (FO 
Equipement Calais, Fédération ports et 
docks CGT Boulogne-Calais) manifeste 
devant le conseil régional, à Lille.
 
Manif La police clame  
son mal-être au travail

Libération 14 novembre 2014
Environ 8 500 policiers ont défilé jeudi, 
à Paris, à l'appel du deuxième syndicat 
des gardiens de la paix, Alliance, pour 
dénoncer leurs conditions de travail et le 
mal-être dans la police.« Aujourd'hui, le 
policier ne comprend plus son métier. Il 
a l'envie d'être policier mais il ne trouve 
plus de sens aux missions qui lui sont 
confiées », a expliqué Jean-Claude Delage, 
secrétaire général d'Alliance. « Les moyens 
matériels et humains sont défaillants, le 
pouvoir d'achat baisse, ses missions sont 
détournées. Il est nécessaire de redonner 
du sens à ce métier avant qu'il ne soit trop 
tard.
 
Somain : à la gare de triage,  
des postes d’agents de fret sauvés

La Voix du Nord, 16 novembre 2014:

Une première victoire. Une victoire 
qui intervient dans le combat que les 
syndicats CGT et SUD Rail mènent pour 
sauver le centre de triage de Somain. Le 20 

novembre, en sous-préfecture de Douai, 
ils prendront connaissance d’une étude de 
redynamisation des activités de et à partir 
du site de Somain.
 « C’est une victoire en demi-teinte. » David 
Rotolo, secrétaire du syndicat CGT des 
cheminots de Somain, ne bombe pas le 
torse. À force de discussions, de menaces 
de grève, la CGT et SUD Rail sont parvenus 
à faire reculer la direction de fret SNCF sur 
le fait de maintenir les compétences sur 
la gare de triage de Somain plutôt que 
de les délocaliser à Lille comme cela était 
initialement prévu.
 
Les salariés du commerce  
disent «non» au travail du dimanche

AFP, 14 novembre 2014

Près de 1 000 salariés de grandes enseignes 
parisiennes ont manifesté ce vendredi 
contre le travail du dimanche alors que le 
projet de loi sur l’activité doit être présenté 
mi-décembre.
 «Mes parents se sont battus pour se 
reposer le dimanche, on ne peut pas 
laisser faire»: Béatrice Simon, vendeuse 
au BHV, a manifesté vendredi à Paris 
aux côtés de plusieurs centaines de 
salariés du commerce contre le projet du 
gouvernement d’assouplir les règles sur le 
travail dominical.
 
Lyon : Manifestation pour le droit au 
logement

France 3 Rhône-Alpes, 15 novembre 2014 

Sous la bannière : »manifester pour l’arrêt 
des expulsions et pour un logement pour 
toutes et tous » un cortège d’un millier de 
personne environ a défiler de la Place des 
Terreaux , dans le centre de Lyon, jusqu’à 
la préfecture de région.
 Cette manifestation organisée à l’appel 
de nombreuses associations, collectifs, 
individus, organisations, syndicats et partis 
politiques vise à obtenir « l’ouverture de 

infos luttes



structures d’hébergement d’urgence, 
l’amélioration des conditions d’accueil, 
sans condition d’accès, été comme hiver 
». Les signataires entendent aussi obtenir 
« l’arrêt des expulsions sans relogement, 
pour tout type d’habitation, des fermetures 
des places d’hébergement et des coupures 
de fluides (eau, électricité, gaz…). » Mais 
aussi « l’arrêt du harcèlement de la part 
des administration et bailleurs sociaux sur 
les locataires et les usagers (contentieux, 
lettres menaçantes…) et le gel des loyers 
impayés. »
  
Vannes : des chauffeurs livreurs sans 
paie depuis août.

Ouest France, 15 novembre 2014
Des chauffeurs de la société de fret de 
proximité SL Courrier, zone du Prat, à 
Vannes, placée en redressement judiciaire 
le 22 octobre, ont débrayé, vendredi, 
«   refusant d’effectuer certaines tournées  », 
précise leur porte-parole, Stéphane 
Frémon. Les salariés n’ont pas reçu de vrai 
salaire depuis la fin août. « Le gérant nous 
a versé 500 € en septembre avec un bulletin. 
Pour octobre, nous avons eu 500  € pour 
la période du 21 au 31 octobre, mais sans 
bulletin. Notre situation est très précaire.»
 
Des salariés de Schneider Electric 
manifestent pour leur emploi

Midi Libre, 14 novembre 2014

Des salariés de Schneider Electric ont 
manifesté ce vendredi matin sur la RD 613 
entre Gigean et Fabrègues pour protester 
contre la fermeture du site.
L’usine de fabrication de transformateurs 
électriques, qui employait environ 160 
personnes avant l’annonce d’un plan 
social, doit fermer d’ici la fin de l’année. Des 
salariés ont bloqué la RD 613 et perturbé la 
circulation ce vendredi matin.
 
Tarbes : Les ouvriers de Vallourec 
sont en grève

La Dépêche, 14 novembre 2014
Une partie des 56 salariés que compte 
Vallourec était en grève, hier. Rappelons 
que l’usine, implantée sur le site de 
l’Arsenal, est spécialisée dans les raccords 
de tube pour extraction de pétrole. 
Ce mouvement est motivé par la NAO 
(Négociation annuelle obligatoire). 
La première réunion qui s’est tenue la 

semaine dernière n’a pas abouti, indique 
Grégory Lecuyer, délégué syndical CGT.
 «Lors de la deuxième phase, ce que l’on 
nous a proposé ne nous convenait pas. 
On espère bien être entendus la semaine 
prochaine, lors de la troisième phase des 
négociations.» En attendant, quelques 
bidons braseros ont été installés devant 
l’entrée de l’usine, histoire de réchauffer 
l’atmosphère et de préparer quelques 
brochettes pour le casse-croûte de midi. 
Dans un tract, les grévistes expriment 
leur ras-le-bol : «Trop, c’est trop, malgré 
nos revendications, la direction ne veut 
rien entendre et ne fait aucun effort pour 
améliorer nos conditions de travail».
Ils réclament donc «une augmentation 
immédiate» de la prime de nuit à 30 
% et l’amélioration des conditions 
de travail, notamment une meilleure 
organisation générale. «Il y va de notre 
santé», préviennent-ils. «Les arrivages se 
font à la dernière minute, soulignent les 
protestataires. Dans la seule journée de 
vendredi, 6 camions chargés d’acier sont 
arrivés.» C’est pourquoi ils plaident en 
faveur d’une planification des expéditions.
 
Nouvelle mobilisation contre  
le travail le dimanche et le soir

Le Figaro, 14 novembre 2014

Un appel à la grève a été lancé pour 
ce vendredi à partir de 6 heures pour 
protester contre le projet d’Emmanuel 
Macron de libéraliser le travail dominical 
et nocturne. L’intersyndicale Clic-P entend 
ainsi maintenir la pression.
Ne pas relâcher la pression. Tel est le 
mot d’ordre de l’intersyndicale Clic-P, à 
l’origine de la condamnation de plusieurs 
enseignes pour travail illégal le dimanche 
(Sephora Bercy Village, Carrefour City…) 
et le soir (Monoprix, Sephora, Galeries 
Lafayette, BHV…). Alors que le sujet est 

quelque peu retombé depuis l’annonce 
mi-octobre par Emmanuel Macron de sa 
volonté de libéraliser le travail dominical, 
le Clic-P (CGT, Sud, SCID-CFDT, SECI-Unsa) 
appelle ce vendredi les salariés parisiens 
du Printemps, des Galeries Lafayette, 
de la Fnac, des gares SNCF, du BHV et 
du Bon Marché à la grève à partir de 6 
heures, pour protester contre le projet 
de réforme du ministre de l’Économie. 
Ce dernier souhaite notamment élargir 
de cinq à douze le nombre d’ouvertures 
dominicales autorisées chaque année, 
dont cinq sur simple demande.
 
Toulouse : Les facteurs en grève 
pour des embauches

La Dépêche, 13 novembre 2014
Les facteurs du nord de Toulouse étaient 
en grève hier à l’appel de la CGT et de Sud. 
Ils dénonçaient le manque d’effectifs. Pour 
y remédier, ils demandent des embauches 
en CDI.
Hier, les habitants du nord de Toulouse, 
des Sept Deniers à Croix-Daurade, n’ont 
pas reçu leur courrier. Et pour cause, le 
centre de distribution du secteur était en 
grève. Selon la CGT, «près de 80 % des 
facteurs ont suivi le mouvement». «21 % 
si l’on considère que le préavis de grève 
s’étend à Côte Pavée et Rangueil», corrige 
la direction de La Poste.

ADHÉREZ,
SOUTENEZ
LE PRCF
Si vous adhérez ou faites un don avant 
le 31 décembre 2014, 66 % des sommes 
versées seront déduites des impôts que 
vous paierez en 2015

VOUS 
RÉGLEZ

DÉDUC-
TION 

FISCALE

VOUS 
PAYEZ 

RÉELLE-
MENT

10 € 6,6 € 3,4 €

20 € 13,2 € 6,8 €

50 € 33 € 17 €

100 € 66 € 34 €

200 € 132 € 68 €

300 € 198 € 102 €

400 € 264 € 136 €

500 € 330 € 170 €



Adhérez au Pôle de Renaissance Communiste en France !
	 Pour abattre l’Europe du capital et ses politiques d’austérité,
	 Pour une gauche populaire totalement indépendante du PS,
	 Pour combattre l’UMP et le FN,
	 Pour restaurer l’indépendance nationale et les conquêtes du CNR,
	 Pour relancer la lutte révolutionnaire pour le Socialisme,
	 Pour faire renaître un vrai parti communiste au service de la classe ouvrière,
	 ------------------------------------------------------------------------------------------------------------------------

Bulletin d’adhésion au Pôle de Renaissance Communiste en France

Nom : 					      Prénom :

Adresse :							       Code Postal :	  Ville :

Tél. :				    	 Courriel :

 J’ai moins de 30 ans, je rejoins la Commission Jeunesse du PRCF

Fait à                                                                                           le                                                       Signature :

À retourner à : PRCF 89 - 6 rue Bailly - 89700 Dannemoine

 Je rejoins le PRCF

Le 6 février dernier, une horde de jeunes 

militants d'Extrême-Droite perturbait une 

conférence de notre camarade Annie 

Lacroix-Riz organisée à Marseille par 

l'association COMAGUER en scandant 

des slogans anti-communistes. Le 23 

octobre, une nouvelle agression fasciste 

contre les militants de la Jeunesse 

Communiste  d'Aix-en-Provence 

(Bouches-du-Rhône) dans les locaux 

du PCF a eu lieu. La JRCF,La fédération 

et la direction nationale du Pôle de 

Renaissance Communiste en France 

ont fait part de leur solidarité active 

à nos jeunes camarades et appelé au 

rassemblement des forces antifascistes 

contre ces provocations qui tendent à se 

développer.

Olivier Le Roy, secrétaire de la section du 

Mouvement de la Jeunesse Communiste 

de la ville a bien voulu répondre à nos 

questions.

Peux-tu en quelques mots nous 
rappeler les circonstances des incidents 
qui se sont déroulés le 23 octobre 
dernier.

Nous organisions une soirée militante 
dans nos locaux autour de la résistance 
kurde à Kobané ponctué par la projection 
d’un documentaire suivi d’un débat. Ce 

sont des soirées fraternelles que nous 
organisons de manière hebdomadaire 
ouvertes à nos adhérents et sympathisants. 
Aux alentours de 22h un groupe d’une 
quinzaine de militants d’extrême-droite, 
se réclamant de l’action française a 
pénétré dans nos locaux, assénant coups 
de poings et coups de pieds à plusieurs 
de nos camarades. Nous avons également 
essuyé des jets de bouteilles de bière. 
Nous sommes finalement parvenus à les 
repousser pour les bouter hors du local, 
l’incident ayant durée tout au plus 4 
minutes.

Un rassemblement à l’appel des sections 
du PCF et du MJCF d’Aix-en-Provence a 
eu lieu le 6 novembre devant l’hôtel de 
ville. Ce lieu n’a pas été choisi au hasard 
car il semblerait que Maryse Joissains 
encourage l’activité d’organisations 
d’Extrême-Droite…

Si Maryse Joissains est officiellement 
à l’UMP, le frontière est décidément 
bien mince avec le Front National, tant 

Interview d' Olivier Le Roy
secrétaire de la section d'Aix-en-Provence du 

Mouvement de la Jeunesse Communiste

JRCF



sur les propos qu’elle porte pour s’en 
prendre aux immigrés que sur sa pratique 
commémorative qui vise à réhabiliter 
intégralement la colonisation française 
comme un développement positif.
Maryse Joissains cultive notamment la 
nostalgie des anciens partisans fascistes 
de l’Organisation Armée Secrète (OAS). 
En juin 2010, Maryse Joissains inaugurait 
un « rond-point Marcel Bigeard » du nom 
de l’ancien général de l’armée française 
et tortionnaire notable durant la guerre 
d’Algérie. En 2013 une stèle en « l’honneur 
des martyrs de l’Algérie française » était 
érigée à Aix-en-Provence. Au cours de 
la cérémonie d’inauguration Joissains 
déclarait que « la France était une bonne 
chose en Algérie »…
A l’inverse la maire a interdit toute initiative 
visant à commémorer l’indépendance et 
la lutte victorieuse du peuple Algérien.
C’est en effet un contexte bien propice aux 
divers groupes fascistes…

Dans ton intervention lors de ce 
rassemblement, tu as mis l’accent sur la 
responsabilité de la social-démocratie

Nous ne pouvons seulement dénoncer 
les conséquences des actions des 
organisations fascistes. Les organisations 
communistes doivent être en mesure 
d’analyser la montée de l’extrême-droite en 
France et en Europe. Aujourd’hui la quasi-
totalité des partis sociaux-démocrates 
d’Europe sont devenus des partis qui 
défendent les intérêts de la bourgeoisie à 
l’instar des partis traditionnels de droite.
Pour arriver au pouvoir ils sèment des 
illusions de changement dans le peuple, 
présentant l’élection comme unique 
espoir de changement possible, alors 
qu’ils n’ont que pour rôle de répondre 
aux exigences du grand patronat en 
s’attaquant aux conditions de vie et de 
travail des classes populaires. Si l’on 
regarde de près le programme de François 
Hollande à l’élection présidentielle de 
2012 on voit qu’il contenait en son sein 
les germes des politiques d’austérité mais 
la propagande médiatique bourgeoise 
l’a présenté comme l’homme d’un 
changement politique et social.
Tout ceci entretient la désillusion dans 
le peuple et offre un terrain fertile pour 
l’extrême-droite qui use de ses arguments 
chauvins, xénophobes et racistes pour 
tenter de rallier à elle une frange des 
classes populaires.

L’exemple le plus flagrant de ce que je 
viens d’expliquer n’en reste pas moins la 
Grèce avec l’arrivée au gouvernement des 
sociaux-démocrates du PASOK en 2007 
qui ont jeté des millions de travailleurs 
dans la misère et l’émergence du parti nazi 
de l’Aube Dorée.
Face à cela, à nous, communistes, de 
montrer que nous incarnons la rupture 
avec le système, que nous sommes les 
seuls à appuyer les intérêts des jeunes 
précaires et des travailleurs par de justes 
revendications (hausse des salaires, 
nationalisations démocratiques massives 
dans l’économie…) et que construire une 
nouvelle société socialiste se fait chaque 
jour plus prégnante.

Contrairement à d’autres organisations 
progressistes, voire même se réclamant 
du marxisme-léninisme, le PRCF 
s’inquiète de la fascisation de l’Union 
Européenne encouragée y compris par 
le gouvernement « socialiste » français 
comme entre autres les ministres néo-
nazis en Ukraine. Qu’en penses-tu ?

L’Union Européenne est un outil, qui a 
été développé dès ses origines par le 
grand patronat européen pour servir ses 
intérêts de classe. Que l’on remonte à la 
Communauté Européenne du Charbon 
et de l’Acier, voire avant, on voit que 
cela n’avait que pour objectif la mise en 
concurrence des travailleurs. L’UE est de 
par sa nature même un outil au service 
des capitalistes qui combat les intérêts 
des travailleurs. Elle est donc irréformable 
et nous devons rompre avec l’UE ou en 
sortir selon les mots que nous utilisons. 
C’est l’analyse que nous en faisons dans la 
fédération JC des Bouches-du-Rhône.
Avec le développement de la crise 
capitaliste, la multiplication de plans 
d’austérité à l’échelle européenne a révélé 
à tous la nature profondément anti-sociale 
de l’Union Européenne. 
Alors que dans de nombreux pays, les 
travailleurs résistent à ces attaques 
on comprend mieux pourquoi l’UE 
s’accommode de la montée de partis 
fascistes qui agissent comme des milices 
contre les travailleurs en lutte (Aube Dorée 
qui attaquent les piquets de grève du 
PAME en Grèce).
Cette offensive de l’UE contre les 
organisations communistes et ouvrières, 
même si elle prend une nouvelle ampleur, 

ne date pas d’hier. Dès sa fondation, l’UE 
est aussi un bloc ultra-militarisé dirigé 
contre les pays socialistes de l’Europe. 
Bref, l’UE n’a jamais été un facteur de 
paix comme on tente de nous l’inculquer 
aujourd’hui.
L’intégration à l’UE d’anciens pays 
socialistes, victimes de la contre-révolution, 
a tourné à une véritable hystérie anti-
communiste comme pour mieux montrer 
la victoire des forces capitalistes. Dans 
nombre de ces anciens pays, désormais 
membres de l’UE, les symboles ou partis 
communistes sont interdits comme en 
Pologne, Lettonie ou Lituanie alors que 
l’on n’hésite pas à réhabiliter les figures 
d’anciens collaborateurs SS comme héros 
nationaux.
Pour ce qui est de la situation en Ukraine, 
cela révèle le caractère profondément 
guerrier de l’Union Européenne. Pour 
leurs intérêts impérialistes l’UE et les 
Etats-Unis ont soutenu un coup de force 
à Kiev en s’appuyant sur les milices 
nazies de Secteur Droit ou Svoboda. Le 
pays a été précipité dans la guerre et le 
gouvernement anti-démocratique de 
Kiev affiche clairement ses intentions : 
le Parti Communiste d’Ukraine doit être 
interdit alors que Stepan Bandera, ancien 
collaborateur de l’armée d’Hitler, est peu 
à peu promu comme un héros national…

Abonnez-vous 
à Initiative 
Communiste voir p 5
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Camarades  
de la Jeunesse Communiste !

Nous nous sommes adressés à vous à plusieurs reprises. Sans parvenir à 
aboutir à des actions communes entre jeunes communistes.

Pourtant l'heure est grave et nous devons impérativement nous unir dans 
l'action.

Face à la fascisation de l'Europe, face au fascisme en Ukraine, face aux 
agressions fascistes chez nous, nous devons réagir en tant que jeunes 
communistes.

Face à une Union européenne du grand capital, qui détruit les conquêtes 
sociales de nos pères et de nos anciens, une UE qui détruit la souveraineté 
du peuple et l'indépendance nationale, nous ne pouvons rester divisés 
dans l'action.

Face à des gouvernements « fondés de pouvoir du capital », qu'ils se 
réclament de la vraie droite ou de la fausse gauche, nous devons riposter 
ensemble.

Face aux menaces de guerre, résultat de la politique belliciste et impérialiste 
des États-Unis et de l'Union Européenne, combattons pour la paix.

Face au FN et à ses satellites soralo-dieudonnistes et autres identitaires, bref 
face au fascisme, au racisme, à la xénophobie, au sexisme, à l'homophobie, 
nous devons lutter ensemble.

Les Jeunes pour la Renaissance Communiste en France appellent les 
militants de la Jeunesse Communiste à des rencontres afin d'envisager 
des actions communes. Rencontres nationales, départementales, locales...

Les jeunes communistes, où qu'ils se trouvent, comprennent chaque jour 
davantage qu'il faut nous battre pour les quatre sorties : de l'euro, de l'UE, 
de l'OTAN et du capitalisme. Sur cette base, unissons-nous dans l'action !

Soyons la jeune garde, soyons la France de demain.

Fraternel salut communiste.

Secrétariat de la commission jeunes du PRCF
jrcf.orga@gmail.com

Appel des JRCF 
(Commission Jeunes du PRCF) 

aux camarades du MJCF


